

                        UN CIRCUIT DE DECOUVERTE EN AUTOMOBILE :


L’itinéraire emprunte la D 38 au départ de Brive. Au Rocher Coupé, on peut observer des stratifications entrecroisées dans les grès du Trias. Ces stratifications sont observables un peu partout dans les grès du permien et surtout du Trias, elles témoignent de dépôts par des courants avec de fréquentes divagations de petits cours transportant les produits de l'érosion de la chaîne hercynienne toute proche (le Bas Limousin actuel ).Ces grès sont exploités en carrières pour la fourniture de sable.


A Montplaisir, prendre la direction de Meyssac. La route récemment restructurée permet d’observer une coupe dans les terrains de l’Hettangien avec des alternances de bancs dolomitiques et d’argilites vertes et noires.


A Lagardelle, ou plus loin vers La Rougerie, le panorama montre, à l’est et nord est, les grès permiens du Bassin de Brive portés à 501 m d’altitude  au Puy de la Ramière, dominant une dépression (de Meyssac Turenne et vallée de la Tourmente) Dans la dépression affleurent des terrains du lias plus récents ; une faille est responsable de cette « anomalie » de disposition, c’est la faille de Meyssac qui se poursuit vers l’ouest jusqu’à Condat et au delà presque à Périgueux. La faille de Meyssac qui a surélevé les terrains du permiens de plusieurs centaines de mètres par rapport à ceux du lias est ici un élément majeur du paysage, en créant des pentes fortes qui doivent rester boisées sous peine d’apparition d’éboulements catastrophiques, tel celui représenté sur la carte géologique près de Noailhac. Au sud ouest, le Causse de Martel tabulaire domine par une cuesta boisée la vallée de la Tourmente. Le château de Turenne est construit sur une butte témoin en avant de cette cuesta. A nos pieds dans l’axe du château de Turenne, une autre butte témoin, le Puy de Gondres a porté l’ancêtre du ch. De Turenne (motte féodale).


Continuer vers Collonges, admirer au passage le village de Noailhac et sa belle église construits en grès rouge. Noailhac se trouve presque exactement sur la faille de Meyssac, mais à la différence de San  Francisco, ce village ne court aucun risque, la faille étant inactive depuis au moins le milieu de l’ère tertiaire ! La route recoupe ensuite une alternance de marnes et de calcaires marneux attribués à l’étage Carixien appartenant au Jurassique inférieur (ou lias). A la Croix du Buis, la route recoupe presque exactement la faille de Meyssac, on remarquera, côté nord les calcaires présentant un pendage assez marqué, dû précisément à la proximité de la faille.


A Puy Boubou, les travaux routiers ont dégagé les grès du Permien, Grimpez sur les enrochements permettant de stabiliser ces grès qui ont, dans cette région aux reliefs bien marqués (toujours la faille de Meyssac), une fâcheuse tendance à glisser en masse à cause de la présence d’argiles en leur sein. Des ripple marks sont visibles sur une dalle très oblique de grès fin (attention, cette dalle n’est pas forcément en place, elle est peut être un panneau éboulé au cours des travaux ou bien son pendage est dû à la présence toute proche de la faille de Meyssac). Ils témoignent d’un dépôt sous faible épaisseur d’eau, en présence de courants.


Peu avant Collonges, au lieu dit «  le Lac », la faille de Meyssac peut être repérée sur le côté droit de la route, elle met en contact ici les grès du permien avec les calcaires du Sinémurien.


Revenir jusqu’à Puy Boubou, prendre la direction de Turenne. La vallée creusée dans les marnes du Lias (Domérien inférieur) est dominée par un abrupt toujours boisé formé par les calcaires bioclastiques du Domérien supérieur. Cette falaise est un repère important pour suivre cette couche, on remarque qu’elle possède un pendage vers le sud ouest et qu’elle va se perdre sous le Causse de Martel. Ce pendage est celui de toutes les couches qui s’enfoncent ainsi vers le centre du Bassin d’Aquitaine. Remarquer au passage le petit village de Ligneyrac, à l’abri des vents dominants d’ouest au pied de cet abrupt du Domérien supérieur. 


A Turenne gare, la cuesta du Causse de Martel domine maintenant la vallée de la Tourmente, la route de Turenne montre une belle coupe des terrains du lias et du jurassique moyen, avec successivement, les argiles et marnes du Domérien inférieur, puis dans un tournant le talus très abrupt du Domérien supérieur très fossilifère mais le gisement à cet endroit est très épuisé et de plus très dangereux d’accès. On peut y trouver des Belemnites, Térébratules, Rhynchonelles, Ammonites, Huîtres, Pectens, tiges d’Encrines…Au dessus les marnes du Toarcien forment un replat occupé par des prairies, ces marnes sont aussi riches en fossiles mais les affleurements sont rares et sont de plus très vite végétalisés. Ces marnes sont surmontées par la falaise bordière du Causse essentiellement formée par les calcaires oolithiques du Bajocien. La butte témoin de Turenne couronnée par le château est formée par ce calcaire. Après Turenne sous la falaise, sur le côté gauche de la route, des sources montrent la formation de calcaire incrustant les plantes vertes (voir Autour du lac de Chasteaux).


Continuer vers Jugeals Nazareth ; peu avant le village la route recoupe la faille de Meyssac qui met ici en contact les calcaires du Bajocien avec ceux du lias inférieur. Après le village la route recoupe les alternances de dolomies et d’argiles de l’Hettangien déjà observées au carrefour de Montplaisir.


Se diriger vers Cosnac, stationner près de l’église et continuer à pied sous le cimetière, puis remonter sur une centaine de mètres après le ruisseau. Le contact discordant du Trias conglomératique sur le permien plus fin et rouge est bien observable. Il témoigne de mouvements tectoniques ayant eu lieu à la fin du permien, accompagnés d’une reprise de l’érosion d’où les galets de quartz visibles dans le Trias. 



Retour vers Brive.





 

